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IdentitA© Nationale : La preuve (nA©gative) par les AntillaisaEuros!

Pourquoi la droite relance-t-elle le thA"me de laEuros"identitA© nationale ?

Eric Besson a donc demandA®© aux prA©fets, y compris ceux de laEuros"Outre-mer, daEuros"organiser ce
quaEuros"il appelle A« le Grand DA®©bat sur |aEuros"ldentitA© Nationale A ». Des critiques ont aussitA’t fusA© de
part et daEuros"autre de IaEuros"A©chiquier politique : A« diversion A la veille des AClections rA©gionales A », A«
nA©o-pAGtainisme A », A« volontA© de reconquA©rir un AGlectorat de Droite dA©boussolA® par les rA©centes A«
affaires A » FrA©dA®ric Mitterrand et Jean Sarkozy ,etc A&Euros! En fait, lAEuros"exemple des Antillais suffit A
dA©montrer IaEuros"inanitA© daEuros"un tel dAGbat et A rA©duire A nA©ant les propositions de IaEuros"ancien
socialiste.

Ecoutons, en effet, un passage-clef de sa proposition : A« Mettre en place un contrat avec la Nation, passant par un
entretien daEuros"assimilation permettant de sdEuros"assurer un meilleur niveau de pratique de la langue
franA8aise et des connaissances des valeurs de la rA©publique A »

DA©cortiquons cette proposition du point de vue antillais et commenAgons par A« le contrat avec la Nation A ».
Les Antilles appartiennent A la France depuis 1635 caEuros"est-A -dire bientA’t quatre siA cles, avant donc la
Savoie, le comtA© de Nice ou encore la Corse (et bien sA »r avant la Hongrie ou lAEuros"ArmA®©nie, soit dit en
plaisantant). Pendant deux siA cles et demiy a SAGvi un systA 'me ignoble fondA© sur IaEuros"exploitation
daEuros"esclaves noirs par des maA®tres blancs. Le A« commerce triangulaire A » et le sucre de canne, on le sait,
ont fortement contribuA© au XVlle, XVille et dA©but XIXe siA cle, A enrichir la France. LAEuros"esclavage fut aboli
en 1848 et de bA2tes de somme quaEuros'ils AGtaient, les Noirs sont devenus des citoyens franA8ais, juridiquement
du moins. AussitA’t ceux-ci nAEuros"ont eu de cesse de payer ce quaEuros'ils appelA rent A« lAEuros"impA’t du
sang A ». Autrement dit de prouver leur adhA©sion A la Nation franASaise en montant au front chaque fois
quaEuros"AGclatait une guerre. Et cela depuis la guerre du Mexique (1862) oAl A« des volontaires A » profitA rent
de laEuros"escale de la flotte franA8aise A Fort-de-France pour se faire enrA’ler ou lors de la guerre 1914-1918
dans laquelle saEuros"illustra le A« bataillon crA©ole A ». AprA’s, il y a eu la guerre 39-45 (prA’s de 8.000 Antillais
rejoignirent les F.F.L. et De Gaulle). Puis, la guerre daEuros"Indochine, daEuros"AlgA®rie, le Tchad et enfin,
laEuros"Afghanistan. Jamais les Antillais nAEuros"ont manquA®© A |AEuros"appel de la Nation comme on dit. Jamais
ils nAEuros"ont hA©sitA© A verser leur sang. Autrement dit et pour en revenir A Besson elles ont passA© un A«
contrat avec la Nation A » et quel contrat ! Celui du sang. Or, quaEuros"ont-elles gagnA®© en retour ? Est-ce que les
Antillais de France ont bA©nA©ficiA© daEuros"une quelconque reconnaissance ? Est-ce que les Antillais des
Antilles ont jamais AOtA®© traitA©s comme des FranA8ais normaux ? Laissons la rA©ponse A CA©saire : A« Nous
ne sommes pas des FranA8ais A part entiA re, mais des FranASais entiA rement A part ! A ».

Ainsi donc ce fameux A« contrat avec la Nation A » proposA© aujourdaEuros"hui aux immigrA©s, nous autres,
Antillais, sommes bien placA©s pour savoir, et cela depuis un siA cle et demi, quaEuros"il ne saEuros"agit que
daEuros"un leurre visant A masquer le racisme gangrA©nant, hAGlas, une grande partie de la socCiAOtA©
franA8aise.

ASSIMILATION ContinuonsaEuros! A« Un contrat avec la Nation, passant par un entretien daEuros"assimilation
permettant de sdEuros"assurer un meilleur niveau de pratique de la langue franA8aise A » A©crit E. Besson. Fort
bien ! Il faut savoir que ce mot A« assimilation A » existe dans le vocabulaire politique antillais depuis la fin
duaEuros!XIXe siA cle. Nos AClites, dA’s le XIXe siA cle, nAEuros"ont cessA© de rA©clamer IAEuros"assimilation
de nos A®les A la A« mA're-patrie A »). Cette requAdte a abouti A la fameuse loi de 1946 qui transforma les Antilles
et la Guyane en A« DA©partements daEuros"Outre-mer A », loi dite dAEuros"assimilation. Et les Antillais ont payA©
cette assimilation au prix de la nA©gation de leur langue et de leur culture propres, dites crA©oles, vouant un culte A
la langue et A la culture franA8aises. Descendants majoritairement daEuros"Africains, les Antillais nAEuros"ont
jamais eu peur de rAOciter A« Nos ancAstres, les GauloisaEuros! A ». Bien que dA©noncA©e par la NA©gritude, par
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F. Fanon, E. Glissant et enfin la CrA©olitA©, cette idA©ologie assimilationniste nAEuros"en continue pas moins A
rA©gner sur les esprits et, au moment oAt une consultation (le 17 janvier prochain) a AOtA®© fixA©e sur une
A®ventuelle autonomie de la Martinique, les rA©flexes assimilationnistes ont resurgi pour condamner cette
Acvolution. Donc, laEuros"assimilation, nous, Antillais, on connait et depuis belle lurette | Quant au maniement de la
langue franA8aise, nous naEuros"avons guA're de leAg§ons A recevoir A ce niveau, chacun en conviendra.

Or, cette assimilation revendiquA®©e depuis un siA cle et demi, assumA©e, sanctifiA©e nous a servi A quoi ?
Est-ce quaEuros"un Antillais (e) qui travaille au tri postal de Montparnasse, qui est fille de salle A la
PitiA©-SalpA2triA“re, employA© dans le bA¢timent ou en usine, est mieux considA©rA© quaEuros"un Africain ou un
Arabe ? Est-ce que la candidature daEuros"un jeune Antillais, dument diplA’'mA®©, qui postule dans une entreprise
est examinA©e avec la mA2me impartialitA© que celle daEuros"un jeune Gaulois ? Bref, est-ce que nous jouissons
daEuros"un quelconque avantage sur ces FranA8ais de fraA®che date que sont les Beurs et les Franco-africains ?
Absolument pas ! Nous avons beau nous rA©clamer daEuros"ancA?tres gaulois et utiliser lAEuros"imparfait du
subjonctif, nous ne sommes jamais que des mAGtA ques pour nombre de FranA8ais.

VALEURS DE LA REPUBLIQUE Enfin, E. Besson A@voque une A« meilleure connaissance des valeurs de la
RA©publique A ». Nous, Antillais, qui avons AGtA® A IaEuros"A©cole de cette rA©publique, nAEuros'ignorons pas
quaEuros"elle a AOtA© fondA©e sur la nA©gation des identitA©s locales. Nous qui vVA©nA©rons IaEuros"AbbA©
GrA©goire, membre de la A« SociAOtA© des Amis des Noirs A », naEuros"en oublions pas pour autant que ce fut le
mA2me que les rA©volutionnaires de 1789 chargA rent daEuros"A®©laborer une A« enquAdte sur les patois de
France et les moyens de les A@radiquer A ». Nous naEuros"ignorons pas la devise de la RA©publique, -
LibertA©-EgalitA©-FraternitA© - et nous savons ce quaEuroselle recouvre daEuros"abstraction jacobine. LibertA© ?
En 1848, les esclaves sont libA©OrA©s, mais ils se retrouvent sans rien : les BAOKA©s conservent
laEuros"intA©gralitA© des terres. Les A« nouveaux libres A » AGtaient donc libres de se faire rAG@embaucher sur les
mA2mes plantations oAl ils furent esclaves, cela contre un salaire de misA're ! LAEuros"A©galitA© ? Les lois de la
RA®©publique naEuros"ont jamais AOtA© automatiquement appliquA©es dans les DOM. Il a fallu des luttes
farouches, menA©es souvent par les communistes, pour arracher leur application et une fois cette derniAre actA©e,
on nous a fait comprendre quaEuros"il sAEuros"agissait daEuros"un geste de charitA©. AujourdaEuros"hui encore,
certains textes, rA"glements ou lois ne sont toujours pas appliquA©s chez nous. FraternitA© ? Cette A« valeur A »
est encore plus abstraite que les deux prA©cA©dentes. Il semble que mA2me au niveau des FranA8ais de
laEuros"Hexagone, elle nAEuros"ait jamais eu de traduction concrA'te, allez donc voir chez les A« FranA8ais
daEuros"Outre-mer A » |

En rA©alitA©, ce Grand DA©bat sur laEuros"ldentitA© Nationale naEuros"est quaEuros"un moyen grossier (mais
plus cAEuros”est gros, plus A§a marche !) de masquer le Grand Retour de la Lutte des Classes en France et en
Outre-mer. Un moyen de faire oublier les fermetures daEuros"usine, les dAClocalisations, le harcA’lement au travail,
la A« pwofitasion A » des BA©kA®s aux Antilles. Une ruse pour empAacher la nA©cessaire alliance des travailleurs
franAgais et immigrA©s. On a envie de dA®filer et de chanter :

A« Besson, Sarkozy, vous Adtes foutus, Karl Marx est dans la rue ! A »

Source : L'HumanitA©
Article paru le 21 novembre 2009
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